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gnée de salive; par elle-même ell rénfernie peu de prin- les prairies naturelles les plantes inutiles etnmêmeiui-.

cipes excitants, ingérée en grande quantité, elle: dist.end sililenissen par êtré parfois plus nombrènes que les.
lestomac.outtre mésure et est mat digérée. De là:souvent graminées de bonne qualité, il est piférable de donnéi

-par suite de son usage des.indigestions et des coliques.. lherbe fauchée sur une .praiiri aIrtificiélle se compsant
Quoique par l'état de domesticité on ait habitué le che- généralement de:trèfle, luzerne, sainfoin. . vesses, pois,

val à se nourrir, do fourrages secs, on peut avec avan- orge fauchée avant la fornïation do Pépi.:
tage le soumettre. temporaireenet X l'usage de lherbe Levert . l'écurie se donne avec avantage aux cheaux
fraîche en té, et le rapprochei ainsi do 'état de nature qui souffrent par suite d'un excès de travail ou d'uné ali-

ce qui s'appelle le mettre au vert. nientation trop échaufflhnte; à ceux qui nanquent d'ap-
Par ce régime rafraîchissanton peut p-évenir des nuda- pétit, ut;de mauvàises digestions, ont les erottins durs

dies qui seraient la suite de Pusage trop continu d.une et secs, la peau sòche et colleo aux os, le poil terne et
nourriture sèche et échiauffaute, déterminant dans Péco- long; à ceux atteints de maladies aneiennes de la peau.
nomnio un sentiment.d'ardeur. un état d'irritation; sous LLe battement du flanc ou, soubresaut de la pousse disr
son.influence on peut guérir certaines maladies existani- paraît en peu de temps sous Plinfluence (lu vert.
tantes, et hâter la convalescence de certaines autres; don- . Chez les chevaux soumis au vert.: le ventr .devient
néon grande quantité il peut même produire un état d'en- d'abord volumineux, les selles deviennen't molles, quel-

graissenent. quefois liquides, les urines abondantes et claires ; après
On peut donner le vért enliberté ou aX l'écurie. L'usage t rois ou quatre jours les dents deviennent douloureuses,

doit en être limité suivant les circonstances, à une durée ilsmangentplusleptement, perdent le ventre; mais.cette
plus ou moins étendue, d'aprèsl e but hygiénique ou éco- gêne momentanée passe bientôt, -ils-se remettent .liùan-
noinique que l'on veut atteindre. ger avec goût:.. Si le vert doit produire un effet salutaire,

Le vert en liberté se donne M 'époque où Pherbe coin- les digestions se font bien, les crottins deviennent plus
mence à acquérir un certain développement; .ordinaire- consistants,.plus solides, les urines épaisses. .La gaité re-
muert au comme'ncement de juin. paraît, la-peau dévient plus souple et Ie poil plas lustré.

Dans les localités où lés pâturages sont abondants, le On voit revenir l'embonpoint et la vigueur. Quelquefois
vert en liberté se donne avec avantage aux jeunes ele- même il. arrive:que les chevaux soumis à ce' régime
vaux; lexercice auquel ils se livrent en même temps que forment trop de sang et se trouvent menacés de conges-
lat nourriture succulente qu'ils y prennent, concourt puis- tions, soit db la poitrine, soit du cerveau. On est alors
samument à leur développement. . Il convient également obligé de les faire soigner. Les chevaux dans ce cas, de-
pour rétablir les chevaux qui, par suite de fatigues, ont vienncnt lourds de tête,,sont plus nonchalents: ont.les
contracté des défauts d'aplomb, des engorgements des yeux rouges le pouls fort et quelquefois la respiration
membres, des boiteries, résultats d'efforts des articula- accélérée.
tons ou des tendons, ou d'un resserrement du sabot, Si la diarrhée qui apparait pendant les premiers jours

Pour obtenir de bons effets du vert *donné on liborté, qué les chevaux sont mis au vert persiste, que le ventre
on doit toujours choisir des prairies sèches, donnant une reste creux ou balonné, -c'est un signe que le. vert n'est
herbe fine, d'une odeur aromatique et entremêlée de pas digéré, et on doit y renoncer.- À suivro.
trèfle. Il faut qu'il y ait un abreuvoir d'un accès facile
pourvu d'une eau claire. La fenaison.

Les prairies basses et humides donnant des plantes à
tiges dures et feuilles larges, des joncs, des queues de CONSERVATION DU FOIN EN GRANG (Sit.
cheval, sont peu propres à l'entretien de la santé du cic- E donnant ces quelques explications nous avons o1
val : l'herbe qu'elles donnent est acide, peu nutritif, pro- même temps laissé entrevoir la premièreforme sous la-
duit un effet relâchant sur les organes digestifs et favo- quelle on conserve le foin: on tas.
rise lo développement du système lymphatique: aussi C'est la forine la plus géuérale, celle que l'on retrouve
les jeunes chevaux qui y sont élevés ont des formes gros- presque partout. Elle a þour-la recommander sinon la
siòres, empâtés; le poil long, les membres souvent en- perfectionde lov oin
gorgés, les pieds ordinairement plats. Les chevaux que son emploi économise iur le tempu, ce qni est d'en ii-
l'on y place pour s'y refaire après certaines maladies, contestable*avantage à lépoque si précieuse de la fe.-
nie peuvent y*rep)rendre leurs forces. ns.

Les chevaux abaüdonnés à eux-mêmes .dans les prés Lorsqu'on a une récolte-éons!dêrable et qié lé temps
se mettent à les parcourir dans tous les sons, et gttent est incertain, on ne doit pas craindre de rentrer du foin
l'herbe il la feulant sous leurs pieds, ce n'est que lors- qui n'est pas Parfaitement sec.; Mais il faut alors avoir
qu'ils sont fatigués qu'ils se mettent à manger. la er ce fourrage.

On peut diviser les chevaux;en plusieurs coumparti- C'est ne pratique adoptée presque uni
ments pour prévenir le gaspillage des prairies, car le en Anglete
cheval se dégoûte bientôt de l'herbe qu'il a foulée à ses On y répand le sel eu poudre, au moyen d'un.tamie,
pieds. dans la proportion de quinze !bs. par cent bottes de foin.

Le vert donné à I? écmric so compose d'herbes provenant Ce sel ge dissout peu à peddans lau 'qu'exhale le foin
e praixies naturelles et artifliilles, o ans pendant qu'il. a'êchaufleo tas, et il Be trouve, de cetto

pefcin e 'urgd miss rnd rmttd


